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La saison sportive du S. C. L 

 

Le brillant comportement de l'équipe de foot-ball du Sporting-Club Lannilisien mérite bien que nous 
lui consacrions une page dans notre «Écho de Lannilis ». 

Le 19 Mai dernier les amis du S.C.L. se sont retrouvés au nombre de 140 dans la salle Roué pour leur 
banquet annuel. 

A la table d'honneur avait pris place M. l'Abbé Favé, vice-présidents M. Bodiger, premier adjoint, 
représentant M. le Maire, empêché, M. Maurice Kervévan, Mme et M. Pochat, respectivement 
président et vice-président du Club des Supporters, Mme et M. François Le Duff, entraîneur des 
basketteuses, Mme et M. Georges Salou, trésorier du S.C.L., M. Louis Diquellou du Comité Directeur, 
M. J-M. Floc'h, M. J.-M. Abarnou... 

A la fin du banquet qui se déroula dans une atmosphère sympathique, au milieu des chants et des 
rires, M. le Vice-Président, en l'absence de M. Claude Tanguy, président, rappela les succès 
enregistrés au cours de l'année. Nous ne saurions mieux les présenter qu'en empruntant quelques 
extraits de discours. 

« Une saison sportive vient de se terminer: elle a été particulièrement brillante. Pour l'équipe 
première tout d'abord: championne de son groupe, elle va remonter l'an prochain en Promotion. 
Belle saison également pour l'équipe réserve, pour les cadets et les minimes ainsi que pour les 
basketteuses : leurs résultats pour être moins spectaculaires n'en sont pas pour cela moins dignes 
d'éloges. 

Jusqu'aux derniers matches de championnat, le S.C.L. n'avait pas connu cette année une seule 
défaite. Ce qui fait qu'au cours de ce championnat le Sporting a remporté 18 victoires, a obtenu 2 
matches nuls, et subi deux échecs. Et si mes calculs sont exacts, au cours de ces mêmes matches, le 
Sporting a rentré 75 buts et n'en a encaissé que 25; ce qui représente une moyenne de 3 buts à 1 
(score qui s'est d'ailleurs produit 8 fois au cours de la saison sportive). 

En Coupe de France, nous avons défait le Stade Relecquois par 3 à 1, mais nous avons succombé 
devant l'équipe d'En Avant de Guingamp par un score cependant honorable: 2 à 4. 

En Coupe de l'Ouest, nous avons été beaucoup plus heureux. Pour la première fois peut-être depuis 
sa fondation, le Sporting est allé jusqu'aux huitièmes de finale. Nous sommes rentrés dans les arènes 
du combat dès le 9 septembre et nous y avons tenu jusqu'au 3 février. 

Le 9 Septembre, nous battions le C.O.L. par 3 à 0; le 4 novembre les Arzelliz, (le Ploudalmézeau par 4 
à 2; le 25 Novembre le Stade Quilbignonnais par 3 à 1; le 16 décembre, le Stade Léonard par 5 à 1; le 
13 Janvier, le Kreisker par 3 à 1. Mais le 3 février nous nous sommes inclinés devant les Gars de Saint-
Thivisiau qui nous ont battus par 3 à 5. 

... Les joueurs ont mérité ces succès par leur esprit sportif, par leur discipline, par l'amitié et la 
camaraderie qui ont été le « ciment » qui a soudé l'équipe. Je crois savoir que la devise du Sporting 
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c'est « Mens sana in corpore sano ». Je me hâte de traduire pour les profanes: « Un esprit sain dans 
un corps sain ». C'est aussi, si je ne m'abuse, la devise des alpinistes. On n'en saurait trouver de plus 
belles. La culture physique, le sport, l'athlétisme, le football, le basket, et toutes les disciplines du jeu 
n'ont pas pour but de diviniser le corps, mais d'épanouir la personnalité humaine toute entière. Le 
sport est une discipline de l'esprit autant que du corps. Les joueurs l'ont bien compris, eux qui 
tiennent plus à leur esprit d'équipe qu'à leurs victoires. 

En période faste comme celle que nous avons connue cette année, les joueurs qui reviennent chaque 
dimanche couverts de lauriers, sont à la joie chaque semaine. Ne sont-ils pas « de beaux Apollons 
courant vers les buts sous le regard admiratif des spectateurs et des spectatrices » ?... Mais en un 
jour comme celui-ci nous ne devons pas oublier ceux dont le dévouement obscur, dans les tâches 
ennuyeuses et faciles, font vivre le Sporting. Et je pense aux marqueurs du terrain, aux délégués, à 
ceux qui font la caisse, à ceux qui assurent le contrôle à l'entrée, à ceux qui posent les filets, à ceux 
qui lavent les maillots... 

N'oublions pas non plus les entraîneurs sportifs, ceux d'aujourd'hui et ceux qui les ont précédés. Ils 
ont été les artisans des victoires remportées et du chic qui règne au sein du Sporting... 

N'oublions pas la Commission Sportive ni le Comité Directeur et particulièrement son Président qui 
pense à nous aujourd'hui comme il nous l'a écrit dans une longue lettre de 4 pages... 

Nul ne m'en voudra de signaler particulièrement notre trésorier Georges Salou qui consacre tout son 
temps libre au Sporting et qui fait de véritables prodiges pour maintenir saines les caisses de la 
Société. Il est vrai qu'il est puissamment aidé pour cela par le Club des Supporters et par son 
Comité... 

Ceux qui nous ont quittés et qui ont tant fait pour le 'Sporting se rappellent aujourd'hui à notre bon 
souvenir : M. Le Corre, le Frère Salaün... 

... Quant à la municipalité nous savons tous l'intérêt qu'elle porte aux sports. Nous savons qu'elle est 
décidée à continuer les aménagements au terrain de sports pour faire du Stade de Kergroaz le plus 
beau de la région. 

Nous ne saurions trouver meilleure conclusion que celle de l'orateur : « Puisse le Sporting continuer 
son ascension. Et puisse-t-il, dans un véritable esprit sportif, former des jeunes à l'âme bien saine 
dans un corps bien façonné, réalisant ainsi sa devise : « Mens sana in corpore sano ». 


